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La Roche-sur-Yon – La Maison




Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 Les 48 tranchées de diagnostic archéologique réalisées sur le site du futur lotissement
Maison neuve des Landes 3,  au lieu-dit  Les Loges,  ont mis au jour les  vestiges d’un
«petit»  établissement  rural  du  Haut-Empire,  d’une  structure  fossoyée  du  haut
Moyen Âge, d’éléments parcellaires d’Époque contemporaine.
2 Toutes les traces apparaissent sous les 30 cm de terre végétale et sont arasées par les
activités agricoles. Les vestiges localisés à l’est de l’emprise, dans le secteur du rebord
de  plateau,  sont  creusés  dans  des  formations  de  limon  et  des  nappes  de  cailloutis
résiduels qui brouillent la lisibilité des faits.
 
Un « petit » établissement rural du Haut-Empire (seconde moitié du Ier s. de notre
ère)
3 Les  traces  sont  localisées  au  nord-est  du  projet,  en  bordure  d’emprise.  Elles
correspondent à des segments de fossé, des impacts de fosses et de trous de poteau. Les
tronçons de fossé matérialisent la moitié d’un enclos repéré par photographie aérienne
(travaux  de  Patrick  Péridy),  l’autre  moitié,  hors  projet,  appartient  à  une  emprise
réservée  aux  installations  publiques  (propriété  de  la  ville  de  La Roche-sur-Yon).  La
surface interne de cet enclos est estimée à 2 200 m2. La partie prise dans le projet de
lotissement est de 1 100 m2 environ.
4 Le  fossé  d’enclos  a  été  sondé  à  trois  endroits.  Les  coupes  révèlent  un  fossé  assez
constant dans ses dimensions et sa morphologie.  Sous la terre végétale,  le fossé est
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large de 1,65 à  2 m et  profond de 0,75 à  0,80 m.  Son comblement est  altéré par de
nombreuses marques d’hydromorphie qui amoindrissent, sur au moins deux sections,
une lecture de la dynamique du remplissage. Un comblement lent par apports latéraux
est envisageable. L’existence d’un talus interne n’est pas démontrée. Le fossé d’enclos
s’interrompt pour marquer un passage.  À l’intérieur et  à  l’extérieur de l’enclos,  les
tranchées localisent deux concentrations de faits ponctuels (fosses et trous de poteau).
Aucun vestige de construction en dur n’a été repéré. Le mobilier céramique recueilli est
abondant (754 restes)  et  provient  exclusivement des  sondages réalisés  dans le  fossé
d’enclos.  Il  contient  des  restes  de  céramiques  fines  (sigillée  et  terra  nigra),  de
céramiques communes et un lot conséquent de pots non tournés. Cet ensemble fournit
des indications chronologiques homogènes et resserrées sur la seconde moitié du Ier s.
de  notre  ère.  Cet  échantillon  céramique  s’insère  parfaitement  dans  le  faciès  de
production locale caractérisé sur le site d’atelier de la Grosse Pierre aux Clouzeaux,
distant de 4 km environ. La terre architecturale est représentée par seize fragments de
tuile  plate  à  rebords.  Ces  traces  forment  un  groupe  cohérent,  significatif  d’un
établissement  agricole  modeste  et  occupé  sur  une  courte  durée.  Le  site  offre  ainsi
l’opportunité  d’étudier  une  forme  d’installation  agraire  intermédiaire,  entre  les
établissements de type villa et les sites d’atelier ou annexe agraire. Cette variante de
petite exploitation agricole est encore peu documentée par des fouilles dans la région.
Elle  représente  une  composante  de  l’économie  agraire  antique  souvent  ignorée  au
bénéfice des installations plus vastes et monumentales, les villae.
5 À  l’échelle  du  site,  les  nouvelles  découvertes  s’ajoutent  aux  données  acquises
précédemment par  les  opérations  de  diagnostic  en 2008  et  de  fouille  en 2010 ;  en
particulier  les  deux dépôts  d’incinération,  gallo-romains,  mis  au jour  sur  le  site  de
Maison  neuve  des  Landes 2,  éloignés  d’une  centaine  de  mètres  au  sud
(Poissonnier 2010).
 
Une fosse dépotoir du haut Moyen Âge
6 Elle est située à une quarantaine de mètres au sud du site gallo-romain et présente la
particularité de contenir un fragment de meule correspondant une meta en cuve et œil
perforant.  Ce  type  de  meule  est  peu  fréquent ;  il  témoigne  de  broyage  de  produit
particulier  (sel,  fruit,…).  Le  mobilier  céramique  associé  suggère  la  période  du  haut
Moyen Âge.
7 Cette structure est à rapprocher des vestiges du petit enclos fouillé sur le site de La
Maison  Neuve  des  Landes 2,  à  environ  10 m,  datés  entre  les  VIIe et  VIIIe s.
(Poissonnier 2010).
 
Élément parcellaire de l’Époque moderne ou contemporaine
8 Il regroupe les segments de fossé correspondant à un axe fossoyé qui coïncide avec une
limite  foncière enregistrée sur  le  plan cadastral  publié  en 1842.  Le  sondage dans le
comblement n’a fourni aucun élément de datation sur l’installation ou l’entretien de
cette division, antérieur à l’établissement du plan cadastral.
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Fig. 1 – Plan général du diagnostic et résultats archéologiques
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